
2ième  dimanche de Pâques   A 
Frères et sœurs, 
 
 « C’ ETAIT APRES LA MORT DE JESUS, 
             LE SOIR DU PREMIER JOUR DE LA SEMAINE. » 
Il y a donc, 
contrairement à ce que pensaient les disciples d’ Emmaüs, 
une suite à « l’ AFFAIRE JESUS DE NAZARETH ». 
 
L’ Histoire n’est pas terminée….    
A vrai dire, elle ne fait que commencer 
Car,  
c’est alors que Jésus va confier à ses disciples 
La BONNE NOUVELLE  pour toutes les nations. 
 
L’évangile de ce dimanche  
nous rapporte la première rencontre de Jésus ressuscité 
avec ses disciples. 
En effet, le dernier jour de la semaine juive c’est le Sabbat  
et donc 
le soir du  PREMIER JOUR DE LA SEMAINE suivante, 
c’est notre dimanche - DIES DOMINICI- 
que l’on traduit par: LE JOUR DU SEIGNEUR. 
 
« LE SOIR DU PREMIER JOUR DE LA SEMAINE,  
   LES DISCIPLES AVAIENT VERROUILLE LES PORTES  
   DU LIEU OU ILS ETAIENT,  
   CAR ILS AVAIENT  PEUR DES JUIFS. 
   JESUS VINT,  ET IL ETAIT LA AU MILIEU D’EUX ». 
 
L’événement aurait déjà été surprenant 

si Jésus était entré par la porte…non verrouillée. 
L’ événement est, ici,  à son comble…  
on peut dire : INOUI . 
 
Lisons bien le passage éva ngélique. 
S. Jean ne dit pas  
que Jésus passe par la porte… fermée, 
pas plus qu’ il ne passe au travers du mur. 

«  LA PORTE ETANT VERROUILLEE… PAR PEUR…., 
         JESUS SE TROUVE LA AU MILIEU D ‘EUX . » 
 
Cette précision semble dite comme ça…en passant. 
     A y regarder d’un peu plus près, 
     elle contient une indication magistrale 
     quant à  la pédagogie QUI SE REVELE dans ce récit  
     évangélique.       
Oui !… QUI SE REVELE  
car il s’agit bien d’une REVELATION …. 
sur L’ ACCOMPLISSEMENT du passage du Christ, ici Ŕ bas  
à savoir: 
      « SA RESURRECTION ». 
 
Cette REVELATION  
nous ne pouvons pas la saisir par notre seule RAISON. 
 
Et ce n’est pas parce qu’une chose  
est au-delà de la RAISON 
qu’elle est nécessairement DERAISONNABLE. 
 
Pour être au diapason de cette REVELATION 



il faut nécessairement UNE AUTRE VOIE de 
connaissance. 

Cette voie de connaissance 
qui nous permet d’appréhender cette révélation 
C’ EST LA FOI. 
 

En effet, pour Jésus,  
se trouver là, tout à coup,  parmi ses disciples 
alors que les portes de ce lieu sont verrouillées, 
cela ne relève pas de la RAISON  
si merveilleuse que soit cette faculté …. 
 
  
Il y a des gens immensément intelligents.  
Pour eux,  
tout ce qui ne peut être appréhendé par la raison… 
ne les intéressent pas. 
Dans leur optique,  
puisque pour eux, il n’y a que la raison, 
dans leur optique 
ils sont logiques avec eux-mêmes 
mais quel appauvrissement eu égard à l’éminente dignité 
humaine et de toutes ses possibilités. 
Ces gens se limitent à leur raison  
comme si la raison était la seule voie de connaissance 
humaine. 
Mais Dieu, tel que l’évangile nous le révèle, 
n’est pas accessible à la seule raison, 
même si nous avons de bonnes raisons de croire. 
 
 

De toute façon,  
ces raisons, 
ces bonnes raisons de croire ne donne pas la foi. 
 
La foi est un don de Dieu, 
c’est une vertu théologale : 
elle vient de Dieu et a Dieu pour objet. 
 
Si nous en restions uniquement à la raison 
sans aucun dépassement possible de la raison, 
nous serions tous des agnostiques 
parce la raison livrée à elle-même ne peut adhérer au Dieu 
dont Jésus nous parle dans l’évangile, 
notamment dans l’évangile selon S. Jean, 
évangile dans lequel  
Jésus nous révèle que Dieu est Père. 
CE N’EST PAS LA RAISON QUI PEUT NOUS DIRE 
CELA. 
 
Il s’agit donc là d’une REVELATION . 
Nous  ne  pouvons y prétendre que moyennant la FOI. 
 
Rappelons nous cet autre passage du récit évangélique  
lorsque les disciples Pierre, Jacques et Jean descendent  
de la MONTAGNE DE LA TRANSFIGURATION : 

 
« ILS SE DEMANDAIENT ENTRE EUX  

    CE QUE JESUS ENTENDAIT PAR RESSUSCITER 
             D’ ENTRE LES MORTS. » 
Les disciples savaient qu’il y aurait une résurrection A LA 
FIN DES TEMPS… 



De plus,  
l’idée que le Fils de l’homme dans sa gloire 
doive passer par la mort et la résurrection 
devait être choquante pour ne pas dire inadmissible…. 
pour les disciples …… 
d’autant plus qu’en parlant de résurrection 
nous sommes là dans un ordre de chose   
qui ne relève pas de l’ENTENDEMENT HUMAIN. 
 
Pascal avait raison de dire : 
« LE CŒUR A SES RAISONS 
   QUE LA RAISON NE CONNAÎT POINT ». 
 
Le  CŒUR, c’est le siège de la FOI. 
Bien sûr,  
nous devons scruter les Ecritures avec notre intelligence … 
Bien sûr,  
nous devons mettre en branle nos facultés intellectuelles 
pour aborder les données de la foi 
mais  
LE DERNIER MOT DE LA FOI REVIENT AU CŒUR  
ET NON A LA RAISON…  
 
Car, écrit encore Pascal : 
 « C’ EST LE CŒUR QUI SENT DIEU 
             ET NON LA RAISON ». 
 
Et qui ne connaît cette réflexion du Petit Prince :  
« ON NE VOIT BIEN QU’AVEC LE CŒUR. » 
 
 

De son côté, Jésus dira : 
 « LA OU EST TON TRESOR, 
            LA AUSSI SERA TON CŒUR ». 
Et lorsqu’il  lève le voile sur sa vie intérieure, 
Jésus ne nous révèle pas qu’il est un surdoué… 
Il dit tout simplement : 
 « APPRENEZ DE MOI 
            QUE JE SUIS DOUX ET HUMBLE DE CŒUR  ».  
 
Saisir pleinement la vérité  
est-ce-que cela regarde le cœur ….  ou raison ? 
 
Le pape Jean Ŕ Paul II  
aujourd’hui, à cette heure précise, il est proclamé 
bienheureux sur la place S. Pierre par le pape Benoît XVI. 
Jean-Paul II 
admirable homme de cœur qui vibrait à l’unisson du cœur 
de Dieu 
Jean-Paul II 
 doué d’une admirable faculté intellectuelle 
pour nous dire, à la suite du Christ, 
l’éminente dignité de la personne humaine, 
Jean-Paul II 
dans son encyclique  FIDES ET RATIO  
- LA FOI ET LA RAISON Ŕ 
 commence ce document majeur de son pontificat  par ces 
mots : 
« LA FOI ET LA RAISON  
   SONT COMME LES DEUX AILES  
   QUI PERMETTENT A L’ESPRIT HUMAIN DE S’ ELEVER               
   VERS LA CONTEMPLATION DE LA VERITE. » 



Et, plus loin,  toujours dans l’encyclique FIDES ET RATIO  
Jean Ŕ Paul II écrit : 
 « LE LIEN INTIME ENTRE LA SAGESSE THEOLOGIQUE ET     
    LE SAVOIR PHILOSOPHIQUE EST UNE DES RICHESSE  
    LES PLUS ORIGINALES DE LA TRADITION CHRETIENNE 
    POUR L’APPROFONDISSEMENT DE LA VERITE  
    REVELEE. »    
 
Il faut toujours garder le lien  
entre la FOI ET LA RAISON. 
Nous sommes des êtres raisonnables 
qui ont pour vocation d’avoir en partage et gracieusement 
la vie divine . 
 
Nous cheminons RAISONNABLEMENT  
jusqu’au moment où nous devons prendre une autre voie : 
LE CHEMIN DE LA FOI. 

 
Le lien entre FOI et RAISON est tel 
que nous pouvons toujours réfléchir 
sur nos RAISONS DE CROIRE. 

 
Quant à LA RESURRECTION DU CHRIST 
elle est le GAGE DE NOTRE PROPRE RESURRECTION. 
 
Jésus se manifeste donc à ses disciples …… 
après sa résurrection…. 
non pas revenu à la vie  
comme ce fut le cas pour la réanimation de Lazare 
qui, lui , a retrouvé , sans plus,   
sa condition humaine exactement comme avant. 

Pour Jésus,  
il en est tout autrement depuis sa résurrection. 
En effet,  
il n’est plus soumis aux lois de l’espace et du temps, 
lois spatio-temporelles liées à notre condition humaine ; 
Il est affranchi des obstacles inhérents à la vie humaine  
ici Ŕ bas ; 
il peut se trouver « LA PARMI SES DISCIPLES 
TOUTES PORTES FERMEES. » 
et sa présence n’a rien d’évanescent ….. 
 
Il leur avait promis L’ ESPRIT SAINT 
Qui était son bien propre . 
Il leur dit : 

« RECEVEZ L’ESPRIT SAINT.. » 
C’est l’évangile d’aujourd’hui. 

 
Et ce pouvoir de PARDONNER qu’il avait en propre  
Il le leur donne aussi: 
c’est comme s’il disait : 
 
« Au NOM DU DIEU DE MISERICORDE 
   RENDEZ LES HUMAINS LIBRES  DE LEUR PECHE 
   S’ ILS LE DESIRENT. » 
« JE VOUS EN DONNE LE POUVOIR. »  
    
Huit jours plus tard…dans les mêmes circonstances : 
 
IL DIT A THOMAS : 
« AVANCE TON DOIGT ICI, ET VOIS MES MAINS ; 
   AVANCE TA MAIN  ET METS- LA DANS MON CÔTE .  



 
Thomas ne se fiait qu’à sa raison uniquement ; 
Il fallait que son cœur  s’ouvre à cette autre voie de 
connaissance qu’est la foi. 
 
« PARCE QUE TU M’AS VU, TU CROIS. 
   HEUREUX CEUX QUI CROIENT SANS AVOIR VU. » 
 
Frères et sœurs, 
 
La foi chrétienne, c’est avant tout une affaire de cœur. 
 
« ON NE VOIT BIEN QU’AVEC LE CŒUR. » 
C’est notre cœur  
qui nous rend proche de Dieu. 
C’est aussi le cœur de Dieu 
qui est au plus proche de nous. 
La vie chrétienne : UNE AFFAIRE DE CŒUR. 
 
Ne l’oublions pas en ce dimanche consacré à la DIVINE 
MISERICORDE ; 
C’est bien ainsi que S. Pierre s’exprime 
dans la deuxième lecture entendu dans cette liturgie : 
 
« DANS SA GRANDE MISERICORDE- dit l’apôtre Ŕ 
DIEU, 
LE PERE DE JESUS CHRIST NOTRE SEIGNEUR, 
NOUS A FAIT RENAITRE  
GRACE A LA RESURRECTION 
DE JESUS CHRIST POUR UNE VIVANTE  
ESPERANCE. » 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
              


